
Passés les moments de colère et
de dénonciation qui ont failli dégéné-
rer par moments, le chef de daïra par
intérim a reçu les représentants de
l’association créée principalement
pour défendre les droits de cette fran-
ge de citoyens demandeurs de loge-
ment qu'ils ont dénommé :
«Rassemblement des citoyens de
Bouira». Ceux-ci ont été reçus par le
chef de daïra intérimaire qui leur a
donné des assurances quant à leur
association dans tout le processus
qui devra aboutir à l’élaboration des
listes de bénéficiaires de logements
sociaux. Pour rappel, au mois de
juillet, des informations ont circulé,

faisant état de la réception par les
services de l’APC de Bouira de plus
de 600 logements sociaux. Depuis et
connaissant les manières avec les-
quelles les précédents quotas
avaient été attribués, les centaines
de citoyens dont certains sont vrai-
ment dans le besoin ne cessaient de
se rassembler devant le siège de la
wilaya d’abord, puis devant le siège
de la daïra dans le but d’avoir une
entrevue avec le chef de daïra afin de
lui exposer personnellement leurs
cas, tant personne ne fait désormais
confiance aux commissions qui sor-
tent sur terrain ni celles qui étudient
les dossiers. 

Aussi, ce mardi, lorsque le chef
de daïra a donné des assurances et
des engagements aux responsables
de l’association pour les associer
dans tout le processus depuis les
sorties sur terrain jusqu’à l'étude des
dossiers et l’élaboration des listes,
les représentants de cette associa-
tion, à leur tête le président, M.
Hemmal, sont sortis tout heureux en
annonçant la nouvelle aux dizaines
de demandeurs qui étaient à l’exté-

rieur, les nerfs à fleur de peau.
D’après ce président, son association
qui active sur tout le territoire de la
commune, a reçu en tout et pour tout
quelque 200 dossiers qui sont vrai-
ment dans le besoin et qui ont été
lésés lors des précédentes opéra-
tions. Aussi, quand on sait que le
quota de logements sociaux dispo-
nible dépasse les 600, on compren-
dra aisément pourquoi les représen-
tants de cette association se sont

montrés sereins. Pour eux, «avec
l’actuel quota de logements sociaux
disponible, tous les cas d’injustice
enregistrés dans les opérations de
distribution qui avaient eu lieu aupa-
ravant, seront résolus». Cela étant,
après avoir eu ces assurances, et
après avoir informé leurs collègues
des résultats de l’entrevue avec le
chef de daïra, les dizaines de protes-
tataires ont quitté les lieux calme-
ment.                                       Y. Y.

Le Soir
d’Algérie Régions

Encore une fois, ce mardi, des dizaines de demandeurs
de logement issus des différents quartiers et autres loca-
lités de la commune de Bouira se sont donné rendez-vous
pour un sit-in devant le siège de la daïra. Les centaines de
protestataires qui ont désespéré de voir un jour un res-
ponsable, ont été cette fois-ci rassurés.
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Les demandeurs de logements reviennent
à la charge… et repartent sereins

NAÂMA
Premier contact du nouveau wali avec les élus

Sitôt rentré d’Alger et au lendemain de sa participation à la réunion gouver-
nement-walis, le nouveau wali de Naâma, M. Hocine Bessaïeh, a procédé à une
réunion de prise de contact avec les responsables locaux (chefs de daïras,
P/APC et exécutif). Dans le même contexte, le premier responsable de l’exécutif
a tenu à clarifier certaines directives du gouvernement. Plusieurs points ayant
trait au développement local (projets structurants), ont été alors abordés lors de
cette rencontre avec les responsables locaux, notamment la rentrée scolaire,
ainsi que les campagnes de propreté, d’entretien et de protection de l’environ-
nement. 

B. Henine

EL AMRA (AÏN DEFLA)
Des habitants en colère du douar Boukaâben

ferment le siège de la daïra
Dès la matinée d’hier, des dizaines d’habitants du douar Boukaâben, à l’est du

chef-lieu de la daïra, El Amra, douar relevant de la commune de Mekhatria, se sont
regroupés devant le siège de la daïra et ont procédé à la fermeture du siège admi-
nistratif en apposant des chaînes et des cadenas avant de dresser une tente
devant le portail d’accès. Selon des sources locales, cette action est dictée par la
non-prise en charge par les services concernées de l’état de la route qui mène d’El
Amra à Boukaâben, d’un linéaire de quelque 8 km. Selon ces sources, il a été pro-
cédé à la réfection de cette route sur une distance de 3 km, c’est-à-dire jusqu’au
douar des Chenanefa. Quant aux 5 km restants, on note qu’une entreprise a bien
entamé des travaux sans toutefois achever la réfection totale des 5 km. Les pro-
testataires exigent la reprise des travaux et le bitumage de tout le tronçon des 8
km, avons-nous appris.Hier, en fin d’après-midi, renseignement pris, le siège de la
daïra était encore fermé par les manifestants. L’occasion était trop belle pour attirer
bien d’autres mécontents qui réclament du travail, des logements, etc., et qui ont
rejoint  le groupe de protestataires.                                                     Karim O.

MOSTAGANEM
La caravane de la micro-entreprise

La caravane nationale de la micro-entreprise organisée conjointement par l’en-
treprise Algérie Télécom et l’ANSEJ s’est installée hier lundi sur l’esplanade de la
mairie pour une durée de 2 jours. Placée sous le haut patronage de la ministre de
la Poste et des Technologies de l’Information et de la Communication et du ministre
du Travail, de l’Emploi et de la Sécurité sociale, cette opération vise à intéresser
des jeunes promoteurs à investir dans le créneau des T.I.C et de les encourager à
lancer leurs projets. Les stands de cette caravane ont séduit de nombreux jeunes
venus s’enquérir  des dispositions accordées par l’Etat pour la création de la micro-
entreprise. A cette occasion, les organisateurs de cette initiative ont donné des
explications claires sur les moyens de création de la micro-entreprise mais aussi
des possibilités de travailler dans le cadre de la sous-traitance avec en sus de
bénéficier du plan de prise en charge de l’entreprise Algérie Télécom.

A. B.

AÏN-TÉMOUCHENT

Plus de 15 000 demandes de logement

Ces recommandations émanent
des instructions du Premier ministre
lors de sa réunion avec les walis au
début de la semaine. Pour cette pre-
mière réunion caractérisée par l'ab-
sence de plusieurs maires et élus des
différentes communes qui a attisé la
colère du wali qui n'a pas toléré ce
genre d'absence, notamment pour
l'avenir où il y aura des visites sur le
terrain à travers les 28 communes de
la wilaya. 

En marge de la réunion, le chef de
l'exécutif expliquera que la wilaya de
Aïn-Témouchent occupe la 14e posi-
tion à l'échelle nationale dans le
cadre des programmes de

logements. Cependant, il y a
15591 demandes de logements qui
attendent que les commissions com-
munales tranchent pour trier ceux qui
en ont droit ou non, il ajoutera que si

les programmes de logements sont
achevés, la wilaya a le droit de
demander des quotas supplémen-
taires, même si la baisse du prix du
pétrole a gélé de nombreux projets,
hormis ceux du logement de la santé
et de l'emploi. 

L'Etat s'occupe toujours du volet
social en matière de raccordement
des habitations au réseau d'assainis-
sement, du gaz naturel et de l'eau.Le
wali appellera également les chefs
d'entreprises à investir dans le sec-
teur touristique du fait que ce n'est
plus comme avant où les difficultés
bureaucratiques génaient les por-
teurs de projets qui devaient passer
par 18 administrations pour avoir
l'aval. Actuellement, la démarche est
étroitement liée entre uniquement la
direction des PME-PMI et le chef
d’entreprise du projet. Il lancera un

appel aux députés locaux à s'enqué-
rir des préoccupations des citoyens
par le biais des visites à travers les
communes et d'aviser sur les
carences et manques constatés aux
tutelles et même aux ministères
concernés, il qualifiera cette
démarche de très utile du fait qu'elle
a porté ses fruits dans les wilayas où
il a exercé et aussi du fait que les
députés ont leur mot à dire et leur
parole est écoutée à la centrale.

Le chef de l'exécutif achèvera sa
réunion par le rappel de ses réunions
avec le Premier ministre et le ministre
de l'Intérieur la semaine dernière sur
la rentrée sociale ,où il était question
de la situation économique du pays
et tout ce qui se passe dans le monde
à travers cette crise qui touche de
nombreux pays dont l'Algérie,il rap-
pellera ce que le Premier ministre a
dit aux walis, il faut dire toute la vérité
aux citoyens et ne pas mentir ou leur
cacher des vérités car la situation est
dangereuse et la dernière instruction
émanant du contrôle financier stipule
le gel de toutes les opérations qui
étaient inscrites sur la charge des
wilayas sans exception.

S. B.

BÉJAÏA

La RN 12 et le siège de l’APC d’Amizour
fermés par des manifestants 

Les jours se suivent et se
ressemblent à travers le ter-
ritoire de la wilaya de Béjaïa
avec le même lot de désa-
gréments quotidiens pour
les populations locales
dans leur déplacement,
pour cause des infernales
et récurrentes fermetures
de routes.

Hier encore, pour la énième fois,
la route nationale n°12 reliant le chef-
lieu de wilaya et les wilayas de Tizi
Ouzou, Bouira et la capitale a été blo-
quée à la circulation automobile en
deux endroits, à l’entrée et à la sortie

de la ville d’El Kseur, par «le collectif
logement» de cette localité pour
exprimer  son mécontentement
contre «l’énorme retard», observé
dans le lancement des travaux de
réalisation du programme des 235
logements LPA. 

La circulation automobile a été
totalement paralysée sur cette impor-
tante voie de communication.
Nombre d’usagers de cet axe routier
ont rebroussé chemin pour emprun-
ter la RN 75  traversant la commune
d’Amizour. Par leur manifestation, les
protestataires qui réclament égale-
ment le «départ» du chef de daïra
exigent le lancement «immédiat» du
projet de réalisation des 235 loge-

ments LPA ainsi que la distribution de
logements au profit des «plus méri-
tants». La municipalité d’Amizour a
été aussi secouée dans la même
journée de ce mardi par une manifes-
tation des villageois de Merdj
Ouamane qui ont fermé le siège de
l’APC. Tout en demandant la
construction d’une école primaire
pour leurs enfants, contraints quoti-
diennement à faire plusieurs kilo-
mètres pour rejoindre leur établisse-
ment scolaire, les protestataires se
plaignent du manque d’eau potable,
l’absence d’éclairage public et de
l’état de dégradation des routes
menant vers leur cité. 

A. Kersani

TIARET

Les amoureux de la nature s’intéressent aux chauves-souris

Coïncidant avec la célébration de
la Journée mondiale des chauves-
souris et initiée en coordination avec
le secrétariat européen des Nations
unies, chargé de la protection de l’es-

pèce à travers le monde (Eurobat),
cette première manifestation du
genre dans la wilaya de Tiaret a sus-
cité un engouement particulier parmi
l’assistance venue découvrir de près

ces chiroptères et, du coup, satisfaire
sa curiosité quant à certains points
jusque-là peu connus, notamment
ceux liés  à l’historique ou encore à
l’évolution de ce mammifère volant.

Parallèlement, un documentaire
audiovisuel d’une durée de 45
minutes et intitulé : «Au rythme des
chauves-souris» a été présenté pour
la circonstance. 

Certaines séquences ont mis en
relief le mode de vie  ainsi que le pro-
cessus de reproduction  de ces chiro-

ptères. S’en est suivie ensuite une
communication sur le thème du jour
animée par la dynamique Loumacine
Hiba, doctorante en écologie de la
conservation. 

Encadrée conjointement par le
professeur Bounaceur Farid de l’uni-
versité Ibn         Khaldoun de Tiaret et
de Stephane Aulagnier de l’Institut de
recherche en agronomie de Toulouse
en France,     l’intervenante, qui
compte à son actif plusieurs sorties
nocturnes à la recherche d’informa-

tions fiables sur le sujet, a focalisé
ses propos sur des généralités tout
en lançant des appels pour la préser-
vation des chauves-souris qu’elle
qualifie d’ailleurs  d’anges et non de
démons.

Il convient de souligner que Tiaret
est la quatrième wilaya à célébrer
l’événement cette année après
Annaba, El Taref et Oum-El-Bouaghi,
devait nous préciser Loumacine
Hiba.

Mourad Benameur

Les chauves-souris sont-elles en régression en termes de
masse, sont-elles réellement menacées, comment se déve-
loppent-elles ? … Telles sont, entre autres, les interrogations
auxquelles l’association «Djil El Bia Ennadhifa Lil El Hay» de
Sougueur, présidée par Hamid Benaida, a tenté d’apporter
des éclaircissements à l’issue d’une rencontre-débat organi-
sée récemment au niveau du centre de loisirs scientifiques.

Pour sa première réunion avec les directeurs exécutifs,
les présidents d'APC, les élus et la presse locale, le chef
de l'exécutif, M. Ahmed Hamou Touhami, a exhorté les res-
ponsables locaux à achever vite les projets relatifs aux
logements et établir les listes des bénéficiaires dans la
transparence la plus totale pour satisfaire l'opinion
publique.


